
Avec beaucoup de joie, j’ai participé à la 
conclusion des Rencontres Méditerra-
néennes de Marseille et à la messe au 
stade Vélodrome où nous avaient rejoints 
de nombreux pèlerins de la Loire. Le Pape 
lui-même a relu mercredi dernier cette 
expérience marquante. Je lui laisse la 

parole : 
« À la fin de la semaine dernière, je me suis rendu à Mar-

seille pour participer à la clôture des Rencontres Méditerra-
néennes. (…) L'événement s'intitulait d'ailleurs « Mosaïque 
d'espérance ». Tel est le rêve, tel est le défi : que la Médi-
terranée retrouve sa vocation, être un laboratoire de civili-
sation et de paix.

La Méditerranée, nous le savons, est un berceau de civi-
lisation, et un berceau, c'est pour la vie ! Ce n’est pas tolé-
rable qu'elle devienne un tombeau, ni une zone de conflit. 
La mer Méditerranée est ce qui s'oppose le plus au choc 
des civilisations, à la guerre, à la traite des êtres humains. 
C'est tout le contraire, parce que la Méditerranée met en re-
lation l'Afrique, l'Asie et l'Europe, le nord et le sud, l'Orient et 
l'Occident, les personnes et les cultures, les peuples et les 
langues, les philosophies et les religions. Bien sûr, la mer 
est toujours en quelque sorte un abîme à franchir, et elle 
peut aussi devenir périlleuse. Mais ses eaux recèlent des 
trésors de vie, ses vagues et ses vents portent des navires 
de toutes sortes.

Depuis sa rive orientale, il y a deux mille ans, est parti 
l'Évangile de Jésus-Christ. Son annonce naturellement ne 
s’est pas faite par magie et elle n'est pas acquise une fois 
pour toutes. C'est le fruit d'un parcours où chaque géné-
ration est appelée à faire un bout de chemin, en lisant les 
signes des temps qu’elle vit. 

La rencontre de Marseille est (…) un pas en avant pour 
répondre, aujourd'hui, à l'appel lancé par saint Paul VI pour « 
la promotion d'un monde plus humain pour tous, un monde 
où tous auront à donner et à recevoir, sans que le progrès 
des uns soit un obstacle au développement des autres. » 
(Populorum Progressio n° 44).

Le Pape et la Méditerranée
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Célébration oecuménique à l'occasion 
de la Journée mondiale du migrant et  
du réfugié. L'édition 2023 avait pour 
thème : " Libre de choisir entre migrer ou 
rester".

Tous les ans, le Congrès Mission ras-
semble des chrétiens pour réfléchir à 
l'évangélisation et partager  des initita-
tives missionnaires.

19 septembre 27 septembre Lyon, 30 sept. /1 octobre

Nos prêtres aînés se sont retrouvés pour 
leur rencontre annuelle sur le thème  : 
"Quelle fécondité alors que nous vieil-
lissons ?", animée par Fr. Robert Comte 
(Frère des Ecoles Chrétiennes). 

Journée de rentrée pour les animateurs et les LEME (Laïc En Mission Ecclésiale)  du 
Pôle "enfance, jeunes et vocations" et les APS (adjoints et animateurs en pastorale  
scolaire de l'Enseignement Catholique). 

Qu'est-ce qui résulte de l'événement de Marseille ? Un 
regard sur la Méditerranée que je définirais comme sim-
plement humain, ni idéologique, ni stratégique, ni politique-
ment correct, ni instrumental, humain, c'est-à-dire capable 
de tout rapporter à la valeur primordiale de la personne hu-
maine et à sa dignité inviolable. Ensuite en même temps, 
est apparu un regard d'espérance. C'est aujourd’hui très 
surprenant : quand on écoute des témoins qui ont vécu des 
situations inhumaines ou qui les ont partagées, c'est d'eux 
que l'on reçoit une « profession d'espérance », et même un 
regard de fraternité.

Frères et sœurs, cette espérance, cette fraternité ne doit 
pas « se volatiliser », non, au contraire, elle doit s'organi-
ser, se concrétiser dans des actions à long, moyen et court 
terme, afin que les personnes, en toute dignité, puissent 
choisir d'émigrer ou de ne pas émigrer. La Méditerranée 
doit être un message d’espérance.

Mais il y a un autre aspect complémentaire : il faut re-
donner de l'espérance à nos sociétés européennes, spé-
cialement aux nouvelles générations. En effet, comment 
accueillir les autres si nous n'avons pas nous-mêmes un 
horizon ouvert sur l'avenir ? Comment des jeunes sans 
espérance, enfermés dans leur vie privatisée, préoccupés 
par la gestion de leur précarité, peuvent-ils s'ouvrir à la ren-
contre et au partage ? Nos sociétés, si malades de l'indivi-
dualisme, du consumérisme et de l'évasion vide, ont besoin 
de s'ouvrir, d'oxygéner leurs âmes et leurs esprits pour pou-
voir lire la crise comme une opportunité et l'affronter de 
manière positive.

L'Europe a besoin de retrouver passion et enthousiasme, 
et à Marseille je peux dire que je les ai trouvés. (…) Que 
Notre-Dame, que les Marseillais vénèrent sous le nom 
de Notre-Dame de la Garde, accompagne le chemin des 
peuples de la Méditerranée, afin que cette région devienne 
ce qu'elle a toujours été appelée à être : une mosaïque de 
civilisation et d'espérance. » (Pape François, Audience du 
27 septembre 2023).

Mgr Sylvain Bataille
Évêque du diocèse de Saint-Étienne



Isabelle Morel, directrice de l’Institut Supérieur de Pastorale Catéchétique (ISPC) à la Catho de 
Paris animera, en novembre, la journée diocésaine de formation permanente sur le thème du 
Kérygme, ainsi qu’une soirée ouverte à tous, le lundi 20 novembre. 

Isabelle Morel, vous êtes actuellement 
directrice de l’ISPC, à la Catho de Pa-
ris. Vous exercez également d’autres 
responsabilités ; pouvez-vous nous en 
parler ?

Isabelle Morel : Je suis 
en effet professeure de 
théologie à la Catho de 
Paris. J’ai soutenu il y 
a quelques années une 
thèse de doctorat qui 
portait sur le lien entre 

la théologie et la pédagogie. Et je conti-
nue de creuser cette question de la 
transmission de la foi, de l’évangélisa-
tion à l’ère du numérique. Par ailleurs, 
je suis responsable de la formation du 
diocèse de Besançon, au service de la 
formation initiale et permanente des 
adultes. Je souhaite garder un pied 
dans la mise en œuvre. Cette seconde 
mission est un lieu très concret de pra-
tique et d’expérimentation.

« Kérygme », ce mot apparaît sans 
doute un peu barbare pour les  
« non-initiés ». Que recouvre-t-il ?

Si on veut être simple, le « kérygme », 
c’est ce qui constitue le cœur de la foi. 
Dans le livre des Actes, nous voyons les 
apôtres qui annoncent la bonne nou-
velle de Jésus, mort et ressuscité, et qui 
le font avec et à partir de l’expérience 
qu’ils en ont faite. Ce terme de « Ké-
rygme », que nous retrouvons dans les 
écrits de saint Paul, dit l’expression de 
la foi, une expression toujours person-
nelle. Il peut y avoir plusieurs formes 
d’expression. Ce qui importe, c’est de 
« rendre-compte », de témoigner de 
notre foi en quelqu’un de vivant, dont 
la présence est bienfaisante, nourris-
sante… L’expérience de foi que nous fai-

sons est à la fois reçue, héritée de nos 
prédécesseurs, mais vivante et à actua-
liser sans cesse.
En quoi "Jésus, mort et ressuscité"  
serait-il, pour moi, une "bonne nou-
velle" ?

Nous voyons ici la limite des formules 
qui ne communiqueraient pas, ne favo-
riseraient pas une possible expérience 
de salut. En quoi, en effet, la mort et la 
résurrection de Jésus sont-elles une 
bonne nouvelle pour moi ? La ques-
tion fondamentale est : de quoi avons-
nous, de quoi ai-je besoin d’être sauvé 
? Aujourd’hui, nous perdons cette 
conscience que nous avons besoin 
d’être sauvés. C’est un vrai problème, 
en même temps qu’une clé dans la 
transmission de la foi. Pourtant, nous 
percevons qu’à bien des égards, nous 
allons dans le mur : crises économiques 
et sociales, crise écologique… L’expé-
rience de salut nous décentre de nous-
mêmes, nous ouvre à plus grand que 
nous-mêmes et c’est là que nous com-
mençons à vivre. Les personnes qui ont 
fait l’expérience de la fragilité et savent 
ce que c’est que d’être relevé, remis 
debout, le pressentent bien…

Une annonce kérygmatique met en 
mouvement toute la personne…
Oui, notre foi est trinitaire, Jésus lui-
même nous ouvre à plus grand... Il est 
important que nos catéchèses laissent 
percevoir et expérimenter cette pro-
fondeur. Cette foi trinitaire nous dit 
quelque-chose de la « relation ». Nous 
ne sommes pas dans une « religion du 
livre » où il y aurait seulement à ap-
prendre et réciter telle définition ou 
tel slogan… Ce serait réducteur. Il y a 
toujours des éléments à « apprendre » 

parce que l’on ne peut pas les inventer 
par soi-même, mais, au centre, il y a la 
relation personnelle à Dieu mais aussi 
aux autres. Et le Pape François ne cesse 
de nous rappeler que tout est lié, relié : 
la relation à soi, à Dieu, aux autres, à la 
Création… Certainement, les crises que 
nous traversons – crise spirituelle, crise 
écologique mais aussi celle des abus – 
sont profondément liées. Si, au cœur 
de l’évangélisation, il y a la relation, la 
proclamation explicite est importante 
mais elle ne suffit pas ; elle nous engage 
tout entier, dans cette expérience per-
sonnelle que nous avons de Dieu et du 
s alut, dans une posture d’humilité, de 
conversion, une qualité de relation qui 
incarne et rend crédible ce que nos 
lèvres annoncent !

Propos recueillis par Hervé Hostein

Interview d'Isabelle Morel

FORMATION – TRANSFORMATION PASTORALE 

Lundi 20 novembre 2023
de 20h30 à 22h

MAISON DIOCÉSAINE
1, rue Hector Berlioz - Saint-Étienne

Dans la dynamique de transformation missionnaire
de nos communautés



Messe du Pape : quand le mot "fraternité" 
prend tout son sens…
"Ce 23 septembre 2023, accompagnée de certains de mes 
jeunes de l’aumônerie (Paroisse Sainte-Anne-de-Lizeron), j'ai 
eu la chance de partager ce grand moment religieux, mais aus-
si historique. Lors de l’inscription de nos jeunes il y a trois ans 
à l’aumônerie, leur rêve était de voir le Pape. En leur nom, je 
peux vous dire que leur rêve est plus que réalisé. Nous avons 
partagé un moment de fraternité, où le même amour nous a 
submergés. Nous avons pu voir le Pape François « de près » 
lorsqu’il a effectué son tour du stade-Vélodrome pour saluer 
ses fidèles. Nous avons pu "rencontrer" un homme plein de 
bienveillance, d’amour et de sensibilité, vibrer à l’accueil qui 
lui a été fait. Et cela nous renforce dans l’amour que nous por-
tons à Dieu, mais aussi à la communauté qui est pour tous une 
grande famille." (Adeline)

Témoignages de pèlerins

RETOUR SUR LES RENCONTRES MÉDITÉRANÉNNES

Une ferveur indescriptible !
"C'est un voyage que je préparais depuis quatre mois et que ma 
famille attendait avec impatience. Nous avons choisi d'emme-
ner nos quatre enfants sur plusieurs jours, malgré leur jeune 
âge. Quand le Saint-Père est entré et que tout le stade a exulté, 
nous avons ressenti une ferveur indescriptible et j'ai su que, 
contrairement à ce que l'on veut parfois nous faire croire, les 
Catholiques sont encore bien présents en France. La messe fût 
sublime et je me suis surprise à pleurer en écoutant la voix du 
Pape François. Nous avons vécu un moment de foi exception-
nel qui restera longtemps gravé en nous. Vive le Saint-Père !"

(Caroline)

"Le Pape s'est fait la voix des sans voix"
"Nous avons participé à la rencontre au stade-Vélodrome de 
Marseille avec le Pape François et ce fut une journée pleine 
de joie et de lumière. Tous ont réservé au Pape un accueil 
chaleureux et cordial, dans un esprit de fraternité et de fa-
mille rassemblée. Les paroles du Pape, même si elles étaient 
en italien, ont été écoutées avec recueillement et esprit 
de foi. Ce témoignage d'un homme âgé et fatigué ne laisse 
pas de surprendre par la jeunesse et la joie de son esprit.  
Marseille, porte ouverte sur le Mer Méditerranée, fut illumi-
née par cette présence tout à la fois grande et humble, simple 
et joyeuse, d'un pape qui s'est fait, une fois de plus, la "voix 
des sans voix", pour que cette Méditerranée ne soit plus un 
cimetière mais un lieu d'accueil et de partage".  
(don Grégoire)                                                                                                                                                      

Dynamiser l’engagement bénévole dans notre diocèse

MAGALIE CANIVET :

« À la demande Mgr Sylvain Bataille, le diocèse de Saint-Étienne a  
décidé de porter une attention toute particulière à la question du 
bénévolat. L’état des lieux doit interroger. L’engagement bénévole ne 
fait plus recette et les bonnes volontés se font plus discrètes. Une  
rapide analyse laisse entrevoir plusieurs obstacles. Ainsi, « le manque 
de temps », la crainte de « ne pas avoir les compétences suffisantes », le 

« manque de reconnaissance », ou encore « un accueil difficile » sont autant de leit-
motivs dans la bouche des personnes sollicitées.
Notre évêque a ainsi créé une « Commission bénévolat » afin de réfléchir à l’en-
semble de ces problématiques. Deux grandes consultations, une auprès des 
paroisses, l’autre auprès de tous les chrétiens, vont ainsi être menées dans les  
prochaines semaines afin d’évaluer l’état des lieux de l’engagement bénévole en 
Église. Mariée, mère de famille, engagée au sein de l’Association Familiale Catho-
lique de Saint-Étienne, c’est avec enthousiasme que j’ai accepté d’être référente de 
ce tout nouveau pôle bénévolat, et à travers le défi de cette mission, je suis heureuse 
de pouvoir servir l’Église et ceux qui s’y engagent ! »

Un samedi au stade Vélodrome
Ce que je retiens de ce samedi intense se résume en trois 
expressions : communion, diversité du Peuple de Dieu et 
espérance (...) Le Pape n’a cessé de nous rappeler le message 
du Christ et de nous secouer, tel un prophète. Est-ce que je 
ressens le tressaillement de la foi, de l’Esprit Saint dans ma 
vie ? Dans ce rassemblement, oui, mon cœur a bondi de joie 
pour le Seigneur, a rendu grâce pour notre Église, notre com-
munauté. Après cette messe, raisonnaient en moi les paroles :  
« Je suis le Chemin, la Vérité, la Vie » et « Je suis avec vous pour 
toujours jusqu’à la fin du monde » Donc que pouvons-nous 
craindre ? (Nadine)

A REVOIR sur KTO
• Le discours du pape au Pharo, pour la clôture  

des Rencontres 
• La messe au Stade-Vélodrome
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Officiel d'octobre 2023
NOMINATIONS
Par décision de Mgr SYLVAIN BATAILLE, évêque de Saint-
Etienne, à compter du 1er octobre 2023 :

Mme Clara DEVESVRE est nommée responsable de l’initia-
tion chrétienne des enfants et des jeunes familles pour la pa-
roisse Bienheureux-Antoine-Chevrier (LEME).

ENSEIGNEMENT CATHOLIQUE

M. Gaël SCALIA est nommé chef d’établissement de l’école 
catholique Sainte-Enfance à La Grand'Croix.

Mme Nathalie DETCHEVERRY est nommée chef d’établisse-
ment de l’école catholique Saint-Julien à Saint-Chamond. 

Mme Virginie DAUL est nommée chef d’établissement de 
l’école catholique Saint-Isidore à Sorbiers. 

Mme Ghislaine SIMONIN est nommée chef d’établissement 
de l’école catholique de Saint-Just-en-Doizieux. 

Mme Noémie CHAVANEZ est nommée chef d’établissement 
de l’école catholique Raoul Follereau à Chazelles-sur-Lyon. 

Mme Perrine CAMAL est nommée chef d’établissement du 
Collège et Lycée Sainte-Marie à Saint-Étienne. 

M. Charles BELLET est nommé chef d’établissement du Col-
lège Sainte-Stéphanie à Saint-Galmier. M. Laurent NICOLAS 
reste chef d’établissement du lycée Saint-Pierre à Montrond-
les-Bains et coordonnateur du Groupe scolaire Jean-Paul II.

Ont arrêté leur mission pastorale et nous les remercions de 
tout cœur pour les services rendus :

Mle Mathilde VENET (LEME), responsable de l’équipe d’au-
mônerie de l’Hôpital Nord.

 Ils ont rejoint le Père
Nous confions à vore prière :

Françoise BOIS, qui a été longtemps LEME, puis 
est restée au service de la paroisse jusqu’à ces 
derniers mois, notamment au CPP et au pôle mi-
grants, est décédée le 8 septembre, à l’âge de 70 
ans.  
Claude STARON, expert-comptable à la retraite, 
membre du Conseil Diocésain des Affaires Éco-
nomiques et qui a beaucoup aidé le diocèse par 
sa compétence, est décédé chez lui à Sainte-Foy-
Sainte-Sulpice, le 14 septembre, à l’âge de 70 ans.  

LE COIN DU LIBRAIRE
"La messe expliquée simplement" 
par le Père Jean-Marc Bot
Prix de vente : 2 €

La messe contient tout le trésor spiri-
tuel de l'Église. Elle est la source et le 
sommet de toute vie chrétienne. Dans 
ce petit livret d'une cinquantaine de 
pages, le père Jean-Marc Bot, prêtre 
du diocèse de Versailles, nous explique 
avec simplicité les raisons de ce trésor.
Pourquoi venir à la messe ? Pourquoi 
y assister ? Que signifie la "présence 
réelle" ?...  En quelques pages et dans 
un format pratique - l’ouvrage tient 
dans une proche - le Père Bot apporte 

une réponse à toutes les questions que nous pouvons nous 
poser. Un livre essentiel à mettre entre toutes les mains.

Cycle de trois nouvelles soirées 
"Terre d'espérance" : vendredi 6 

octobre à Chazelles-sur-Lyon, ven-
dredi 13 octobre à La Grand'Croix 
et fin octobre dans le Pilat (préci-

sions à venir).

Fête de la solidarité à l'occasion 
des 30 ans de la Pastorale en 

Monde Populaire et des 10 ans de 
Diaconia, samedi 18 novembre  

de 9h30 à 17h30.

                                                                Formation "Fleurir en liturgie", samedi 21 octobre de 9h à 14h30 à l'aumônerie       
                                                          de Boën-sur-Lignon. Renseignements : Tél. 06 22 15 81 14.

Pour toute demande, prendre 
contact avec la librairie Culture 

et foi, Tél : 04 77 80 48 70.

Frère Benjamin est 
devenu prêtre salé-
sien, directeur du 
collège Don Bosco 
Giel, fondateur 
de la chorale Cap 
Coeur d'Argenteuil.


